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      Jean Cocteau / Lettre aux Américains

      
         Dès son enfance, Jean Cocteau eut le privilège de fréquenter les meilleurs esprits de son temps. A dix-neuf ans, une audition de ses poèmes est organisée au théâtre Fémina. Le succès est immédiat, ce qui lui vaudra d'être reçu dans les salons où il rencontre Catulle Mendès, Anna de Noailles, les Daudet, Edmond Rostand, Jules Lemaitre et Marcel Proust.
      

      
         Des contacts avec Diaghilev l'incitent à composer un argument de ballet, le Dieu bleu, mais la guerre arrive et, bien que réformé dès 1914, il s'engage comme ambulancier civil. Cette expérience lui inspirera Thomas l'imposteur. Puis il se lie avec Roland Garros qui l'initie à l'aviation et lui donne son baptême d'acrobatie. En 1916, il rencontre Picasso et les créateurs d'avant-garde: Apollinaire, Max Jacob, Reverdy, Cendrars ou Modigliani. De ces amitiés naîtra Parade en 1917: Cocteau a réalisé le ballet, Satie la musique et Picasso les décors. Le tout sera un grand scandale. En même temps, il côtoie le groupe des Six et devient leur porte-parole en même temps que le théoricien auquel échoit la charge de définir une esthétique. Il s'en acquittera en un texte intitulé le Coq et l'Arlequin.
      

      
         La découverte de Raymond Radiguet est un grand moment dans son existence. Cocteau aide le jeune homme à mettre au point ses manuscrits, puis devient son intime. Leur amitié durera peu de temps puisque l'auteur du Diable au corps disparaît quatre ans plus tard, en 1922. La mort de son ami va plonger Cocteau dans une profonde dépression, il s'adonnera à l'opium et, sous l'influence de Jacques Maritain, se rapprochera du catholicisme. Une cure de désintoxication suivie de l'écriture de quelques textes de circonstance le remettront sur pied. Ainsi, en 1926, il compose Œdipus Rex pour Stravinski. En 1930, il s'essaie au cinéma et tourne son premier film, le Sang d'un poète. Ses amitiés sont multiples puisqu'il côtoie tout aussi bien Al Brown, un boxeur, qu'il invite à reprendre la compétition et aide, de la sorte, à reconquérir son titre de champion du monde. En même temps, il fait la connaissance de Jean Marais qui devient son acteur fétiche et son être de prédilection. Cocteau pourra l'initier à toutes les activités dans lesquelles il excelle : poésie, roman, théâtre, cinéma, arts plastiques (céramiques, dessin, peinture, sculpture). En 1955, il est élu à l'Académie française, et il écrira encore sur la corrida, la comtesse Anna de Noailles, la poésie, puis il produira des Entretiens avec Roger Stéphane, un Requiem et le Testament d'Orphée. La mort s'emparera de lui le même jour qu'Edith Piaf, son amie, le ll octobre 1963.
      

      
         Cocteau a brillé dans tous les domaines qu'il a abordés. Talentueux jusqu'à produire des œuvres marquantes dans le cinéma avec la Belle et la Bête ou l'Eternel Retour, dans la poésie, avec Clair-Obscur ou Cérémonial espagnol du Phénix, dans la tragédie ou les arguments de ballet, il exposa également des peintures, fit la décoration de chapelles en même temps qu'il rédigea des essais d'un ton singulier avec la Difficulté d'être ou le journal d'un inconnu.

      
         La Lettre aux Américains a été publiée en 1949. Elle se propose de donner ses impressions de voyage après un court séjour aux Etats-Unis. Cocteau prend le pari d'en dire plus avec quelques touches, de grands traits et l'expression de quelques sensations, qu'avec un gros livre encombrant de lourdeur et de superflu. Les lettres lui permettent de confronter l'état d'esprit entre l'ancien et le nouveau monde sans démonstrations péremptoires, de dire ce qu'est une ville debout, combien New York déteste le secret en même temps qu'elle sait s'offrir, se donner. Au détour d'une page, Cocteau apostrophe les Américains, leur parle de dignité ou de décadence, de psychanalyse et de statistiques, du luxe et de la reconnaissance, de littérature et de cinéma. Et comme toujours, dans pareil exercice, on apprend autant sur l'Amérique que sur Cocteau.
      

OEBPS/xhtml/images/cover.jpg
JEAN
COCTEAU

Lettre aux
Américains

Bernard Grasset
Paris





